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Dans le temple de l’île fantastique d’Oraclos vit le 
prêtre Sepetres, créateur du zodiaque chinois. Grâce à un 
exploit du passé, les signes du chien, souris et du tigre sont 
bénis. 

 
Un jour, les dix autres animaux du zodiaque 

disparaissent et Sepetres envoie les trois bénis sur terre, 
sous une apparence humaine, pour les retrouver. Une 
excursion dont un seul d’entre eux reviendra vivant : le 
tigre. 

 
Maintenant sous l’apparence d’une jeune fille et 

répondant au nom de Hikaru, le signe du tigre 
commencera un voyage périlleux sur les terres 
Oraclosiennes afin de retrouver ses amis et leur ravisseur 
et de mettre fin aux événements tragiques provoqués par 
l’armée noire. Parviendra-t-elle, aidée de nombreux amis, 
à mener sa quête à terme et à savoir pourquoi on la nomme 
l’« Elue de Tigranos » ? 
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1 
Trois signes bénis 

 
 
 

 
 

Une légère brise faisait voltiger les feuilles et claquer 
l’eau de la rivière qui serpentait autour des plaines fertiles. 

Les vagues de la mer ondulaient paisiblement, comme 
bercées par les cris des mouettes. 

Un ciel bleu et un soleil éclatant illuminaient un 
magnifique paysage tropical et verdoyant, sans aucune 
pollution dans l’air. 
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Les arbres trônaient sur leurs racines en bonne santé et 
des bulles de savon s’échappaient des fleurs les plus 
grandes, répandant partout une odeur sucrée. 

Un décor si pur et si frais était rare. Surtout sur Terre 
ou l’homme modifie tout pour se satisfaire lui-même, par 
pur égoïsme. On pouvait presque dire qu’une telle 
atmosphère magique n’existait pas sur la dénommée 
planète bleue. Mais l’endroit où elle régnait était hors de 
portée des humains et inconnu d’eux : 

C’était sur l’île ORACLOS. 
Une île hors du temps, hors de l’existence, flottant dans 

l’espace comme un petit bateau sur une mer calme. 
Vue de loin, elle resplendissait de mille feux et vue de 

près, elle semblait aussi riche que la Terre au début de son 
histoire. 

Au beau milieu de l’île, au centre d’une forêt aux arbres 
tropicaux, se dressait le temple d’Oraclos. Un bâtiment 
splendide et entièrement fait de marbre qui respirait la 
paix et la tranquillité. Mais chaque habitant des alentours 
savait que ce temple-ci était tout sauf calme. On entendait 
des bruits et des cris d’animaux du matin au soir. La nuit, 
des ronflements sonores et à l’aurore, un « cocorico » 
ponctuel retentissaient. 

Tout cela aurait paru normal si on savait que ces murs 
solides abritaient les douze signes du zodiaque chinois, à 
savoir la souris, le lapin, le cheval, le coq, le bœuf, le 
dragon, le mouton, le chien, le serpent, le tigre, le singe, le 
cochon ainsi que le signe du chat, qui ne fera bientôt plus 
officiellement partie du zodiaque. 

 
Trois d’entre eux, le tigre, la souris et le chien, étaient 

bénis car dans le passé, ils avaient loyalement aidé les 
humains lors d’une guerre ancienne, dont les tenants et les 
aboutissants doivent encore aujourd’hui être tenus secrets. 

En récompense, Sepetres, leur créateur, leur avait 
donné une partie des pouvoirs qui lui appartenaient en tant 
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que prêtre d’Oraclos. Ils portaient tous les trois un 
médaillon qui prouvait leur bénédiction. Le chien 
possédait le pouvoir du vent, la souris celui de l’eau et le 
tigre celui du feu. 

Sepetres était mort une trentaine d’année après ces 
évènements mais son esprit longeait les couloirs du temple 
en flottant au-dessus du sol jour après jour. 

 
Ce fut au cours d’une fin de matinée, qui commença 

pourtant comme les autres, que notre histoire commença : 
— Je ne veux plus vous voir ! 
— Pour qui tu te prends, matou impuissant ? ! 
Au lieu des petits cris de bonheur entre animaux, ce 

furent des rugissements qui firent vibrer le toit du temple 
en ce jour malheureux. 

Le chat et la souris hurlaient à tout rompre pour une 
raison qu’ils avaient presque oubliée. Un motif sans 
importance, comme d’habitude, qui s’était amplifié et 
donnait au chat une raison de jeter tous ses reproches à la 
figure de la souris. 

Tous les autres assistaient à la scène en gardant leur 
avis pour eux. 

— Depuis que tu as ton précieux petit médaillon que 
papa Sepetres t’a donné, tu te crois tout permis ! miaula le 
chat. Vous possédez des appartements luxueux, des repas 
savoureux et une liberté absolue, toi et tes deux amis ! Et 
pourquoi nous a-t-on subitement privés de tout ça ? 
Depuis la bénédiction, les signes non bénis sont enfermés ! 

La souris baissa la tête pour regarder la magnifique 
enseigne de bénédiction qui pendait autour de son cou. Le 
chat avait dit vrai, ce n’était pas juste… Le tigre et le 
chien eurent la même réaction et regardèrent leur 
médaillon d’un air mélancolique. Puis, tous trois levèrent 
les yeux et posèrent leur regard sur la grande cage qui 
enfermait les dix autres signes chinois. Ils n’étaient 
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pourtant pas serrés et très confortables entre les barreaux 
d’or pur, mais la vue de ces pauvres animaux faisait pitié. 

— Nous avons mérité ce médaillon ! protesta le chien, 
ne se laissant jamais abattre par le chat qu’il détestait. 

— C’est vrai, lança le tigre sur la défensive. Nous 
avons loyalement aidé l’espèce humaine en mélangeant 
nos forces aux leurs ! Ce n’est pas pour rien que Sepetres 
nous a offert un peu de magie et une bénédiction à part 
entière ! 

Il leva sa magnifique queue orange et noire. La colère 
avait repris le pas sur la pitié. 

— Oui mais bon, ronronna malicieusement le chat. 
C’était quand, votre acte héroïque ? Il y a deux siècles 
peut-être ? 

— Chat, tu es un jaloux ! répliqua le chien. 
— Je ne suis pas jaloux ! C’est cette situation qui est 

impossible et je parle pour tous ceux qui sont enfermés 
avec moi. Nous ne comprenons même pas pourquoi nous 
sommes ici ! 

Les autres animaux levèrent les oreilles et même le 
dragon cessa de cracher des nuages de fumée qui 
grandissaient d’habitude avec sa colère. 

Ils attendaient tous d’entendre la raison de leur 
enfermement. 

— C’est justement pour vous protéger de votre 
jalousie ! 

Sur ce, le tigre partit furieux, suivi du chien. 
 
Le chat faisait les cent pas dans la cage, suivi des yeux 

par les autres signes. 
— Enfin, réagissez ! rugit-il. Nous sommes enfermés 

comme des canaris dans une cage et eux ils se baladent 
sans aucun souci sur des tapis rouges. Et Sepetres, que 
fait-il ? Il leur donne des cours de cuisine et d’arts 
martiaux ! Je ne comprends pas ! 
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— Il y a sûrement une bonne raison, dit le lapin. 
Sepetres est un homme intelligent. 

— Il mijote quelque chose à mon avis, murmura le 
dragon. 

— Enfin quelqu’un qui me comprend, bouda le chat. 
Et là, il eut une idée : 
— Nous devons nous aussi aller sauver les humains ! 

Comme ça, Sepetres devra aussi nous accorder des 
pouvoirs ! 

Cette idée fut accueillie par un grand silence. 
— Tu es fou ! dit une petite voix bien assurée. 
C’était la souris. Elle avait surpris la conversation et 

n’avait pas pu résister à se manifester. 
— Tu as trouvé toi-même la raison pour laquelle tu es 

enfermé. C’est pour vous empêcher de faire une folie 
pareille que cette cage a été conçue. Tu ne te rends même 
pas compte des dangers que vous courriez en essayant de 
nous imiter. C’est déjà une grande chance que nous soyons 
toujours en vie ! 

— Je m’en fiche royalement ! cracha le chat en 
hérissant les poils de son dos. Si seulement je le pouvais, 
je t’aurais griffé jusqu’à ce que tu ressembles à une larve 
sans poils ! 

Le bœuf et le cheval se placèrent devant le chat et lui 
bloquèrent le passage. Avec leurs pattes, ils le coincèrent 
pour qu’il se calme. 

— Mais laissez-moi, espèce de… 
La souris en avait assez vu et laissa les autres s’occuper 

du chat. 
Elle se dirigea vers ses appartements, lasse d’entendre 

d’autres cris de rage. Sur le chemin, elle croisa le tigre, qui 
marchait majestueusement en direction de la cuisine, 
comme toujours uniquement préoccupé par son ventre. 

— Qu’est-ce qui se passe ? demanda le félin. 
— Le chat m’inquiète, répondit la souris. Il a de plus en 

plus de mal à respecter les décisions de Sepetres. 



 18

— Ne te fais pas de souci, il n’est pas bête. 
— Ca, je n’en suis pas très sûr, murmura la souris. 
 
Le jour suivant, quand le chien vint apporter le petit-

déjeuner aux signes “non-bénis”, il trouva leur cage VIDE. 
Paniqué, il courut vers la chambre de Sepetres en 

aboyant pour le réveiller, tirant aussi le tigre et la souris de 
leur lit. 

C’est ce jour-là que l’atmosphère paisible du temple 
devint tendue et qu’eut lieu la première réunion sérieuse. 

Dans la salle des congrégations, le prêtre demeurait 
immobile, flottant au-dessus d’un coussin rouge. Les trois 
animaux bénis étaient assis devant lui. 

— L’heure est grave, dit le prêtre de sa voix calme et 
sérieuse. Les autres signes se sont enfuis et mes 
prédictions me prouvent qu’ils sont maintenant sur Terre. 
Vous devez absolument les retrouver avant qu’une 
catastrophe ne survienne ! Je vous donnerai pour cela une 
apparence humaine afin que vous puissiez vous faire 
respecter par les créatures terriennes. Vous devrez 
également vous donner des noms humains car trois 
personnes qui s’appellent “tigre”, “souris” et “chien” est 
inhabituel sur cette planète… Avez-vous d’autres 
questions à me poser au sujet de votre mission ? 

Après un instant de réflexion, le tigre prit la parole : 
— Comment allons nous reconnaître les signes non-

bénis ? La Terre n’est-elle pas remplie d’animaux 
semblables ? demanda-t-il. 

— Je leur donnerai également une apparence humaine 
et des particularités physiques qui vous permettront de les 
repérer facilement. 

— Allez-vous punir le chat ? 
Sepetres s’assombrit un peu avant de répondre de sa 

voix pleine de sagesse : 


